
LA CHAMBRE A PROCÉDÉ HIER 
A LtLECTÎON DE SON BUREAU 

PARMI LES VICE-PRÉSIDENTS FIGURENT M. DUCLOS. 

DÉPUTÉ COMMUNISTE ET PARMI LES SECRÉTAIRES. 

M. DE DIESBACH. DÉPUTÉ DU PAS-DE-CALAIS 

Paris. 4. — Régulièrement constituée semblée 
depuis, la validation de tes mandats à I mente, 
laquelle 11 fut procède à la séance d'hier | 
matin, la Chambre, cet après-midi, a 
élu son bureau définitif pour l'année. 

La séance s'est ouverte à 14 h. 30. sous 
la présidence de M Antoine SALLES 
assisté dee doyens d'âge et des sut plus 
jeunes députés 

L'hémicycle est au grand complet 
mais fort calme Au banc du gouverne
ment : personne. 

En tête de l'ordre du Jour, figurait 
d'abord ta validation de l'élection de M 
CaSannesv en Gironde, et celle de M 
Monnemilé a la Guyane. La première 
est retirée par suite d'une opposition 
La seconde est entérinée 

On tire ensuite au sort les scrutateurs 
qui seront chargés du dépouillement du 
scrutin pour la aornination du prési
dent, des sut vice-présidents, des douze 
secrétaires et dee troie questeurs. 

le salue de ses applaudisse-

LES PROCHAINES SÉANCES 
DE LA CHAMBRE 

Le bureau définitif s'installera ues 
demain, vendredi, après-midi, à M séance 
fixée à 15 h 

M Edouard Hemot prononcera l'allo
cution traditionnelle pour remercier ses 
collègues. 

L'ordre du Jour comportera ia vérifi
cation d'un certain nombre délections, 
notamment celles de MM. Feras nd 
Bouisson (Bouches-du-Hhône) et de Roc-
c.i Sera (Corse). 

La Chambre s'ajournera alors au len
demain, samedi après-midi, pour enten
dre la déclaration du gouvernement et 
fixer son ordre du jour. Sans doute deci-
dera-t^Ue d engager aussitôt un débat 

HtRRlOT au fauteuil de la Présidence de la Cfiambrt tore d'i 
dente législature. 

pricé-

Au passage, quelques-uns de 
accrociie:.: me exclamation. 

nom* sur les Interpellations dont la politique 
a îtnerale du cabinet fera l'objet 

rite, un applaudis: ment. Q„; «aura 
mais pourquoi ? Mais le nom de M. 
TAJTTINGER qu; sort un des derniers 
soulève un concert de huées sur tts 
bancs communistes, auquel répondent, 
les applaudissemen's de la droite. 

Ceci fa;:. M SALLES déclare le scru
tin ouvert pour l'élection du président 
TJï»e grunde urr.e verte est posée sur 
la tribune et. er file indienne, chacun 
monté y déposer son bulle'in secret en
tre les mains M recrétalre qui en a la 
garde . 

Un incident 
Le premier scrutin est clos à 16 heures 

AU moment df passer au second M 
Loua MARIN prenan- ia parole pour 
un rappel au rèç.ement. élève sa prote» grande'~cordîalité 
tjjtion contre le fait que la majorité du , n y avait exactement neuf ans et demi 
Front populaire, contrairement a une i q u e M Boulsson occupait le fauteuil pré-
procédure traditionnelle, de faire jouer | jidentlel sans interruption, ce qui cons

titue le record de durée pour tous lee 

UNE ENTREVUE 
ENTRE MM. HERRIOT 

ET BOUISSON 
A l'issue de la séance. M. Edouard 

Hernot s'est rendu à la présidence de 
la Chambre où il a eu une entrevue avec 
M Fernand Boulsson. Il ne s'est pas 
agi. d'ailleurs, d'une passation de pou
voir, la fonction présidentielle étant 
purement élective, mais d'un simple 
échangé dé vues entre le président d'hier 
et celui d'aujourd'hui, échange de vues 
qui fut des plus cordiaux, les relations 
qui unissent MM. Herrlot et Boulsson 
avant toujours été empreintes de la plus 

la régie de la proportionnelle des part 
dans '.'élection des trois questeurs 
* Quand un accord est intervenu dit-il 
que des signature* sont données, on v 
fait honneur L'article 8 du règlement 
qui précise que la répartition des siège» 
du bureau a lieu au prorata de l'Impor
tance des partis a été violé En présence 
de ce fait, conclut M. Marin.- la mino
rité se désintéresse des scrutins et ne 
présentera aucun candidat pour le bu
reau ». 

Cette protestation, qui n'a justement 
a ce moment aucun témoin sur les bancs 
des gauches, tombe à peu prés dans le 
"vide. 

Le président passe outre et le scrutin 
est ouvert 

L'ÉLECTION DE M. HERRIOT 
A 16 h. 50. 11 proclame les résultats 

du premier scrutin Nombre de votants, 
585 : suffrages exprimés. 535 ; majorité 
absolue 288 Ont obtenu 

présidents qui se sont succédés à ces 
tiautes fonctions. 

M Boulsson ne s'était pae réinstalla 
à l'Hôtel de la Présidence depuis la ren-

Dans le cas où Ils prendraient la réso
lution de démissionner, 11 y aurait alors 
lieu a . des élections complémentaires 
pour deux postes de vice-présidents et 
quatre de secrétaires 

A l'Union Socialiste 
et Républicaine 

Le groupe parlementaire de l'Union 
socialiste et républicaine a entendu, ce 
matin, M Lafaye, secrétaire du groupe, 
qui a rendu compte de la délibération 

i de la délégation des gauches 
Le groupe a entendu MM. Ramadier 

et Viénot, relativement aux offres de 
collaboration au gouvernement du Front 
Populaire, qui leur ont été adressées. 
Il a été également informé des offres 
faites à M Violette, vice-président de 
ITJ.3.R. 

Sollicité de aonnei des explications 
sur les raisons qui lui ont, fait décliner 
ces offres dont il a été l'objet, le pré
sident Boncour les a exposées et a en 
même temps recommandé vivement au 
groupe d'accepter de déléguer au pou
voir ceux de ses membres qui ont été 
sollicités, afin qu'ils puissent défendre 
au sein des conseils du gouvernement. 
la politique de l'TJ.S R. 

Après une ample discussion il en a 
été ainsi décidé. M. Paul Boncour a reçu 
mandat de conférer, dès le gouverne
ment constitue, avec le nouveau prési
dent du Conseil, ainsi qu'avec les chefs 
de groupe dé la majorité sur les condi
tions dans lesquelles devra se poursui
vre la collaboration de l'UR.S. 

La présidence 
du groupe Radical-Socialiste 

M. Oeorges Bonnet a confirme ce 
matin son intention dé laisser présenter 
sa candidature à la présidence du Grou
pe radical-socialiste laissée vacante par 
l'entrée de M. Edouard Daladier dans le 
gouvernement de M. Léon Blum. 

Plusieurs députes radicaux-socialistes 
se disposent à mettre en avant la can
didature de M. César Camplnohl. dé
poté de la Corse. 

Au groupe communiste 
Une réunion du Groupe communiste 

était convoquée ce matin au Palais-
Bourbon. Ce sont surtout des députes 
de la banlieue de Paris qui se sont réu
nis et qui se «ont préoccupés des con
ditions dans lesquelles le ravitaillement 
des populations laborieuses pourrait être 
assuré en cas d'extension du mouvement 
gréviste à certains moyens de trans
ports. 

n n'a pas été publié de communiqué 
à l'issue de cette réunion. 

— • " ' •• ' e w —-

LA CONFÉRENCE 
INTERNATIONALE 

DU TRAVAIL 
S'EST RÉUNIE A GENÈVE 

M. Léon Jouhaux a déposé 
deux importants projets 

de résolution 
Oenève, 4. — La conférence interna

tionale du travail a été ouverte S 11 h. 
ice matin par M. Rlddell (Canada), pré
sident du Conseil d'administration du 

|B I. T. 
i Quarante-huit Etats ont envoyé des 
délégations à cette conférence, soit au 
total 153 délégués et 338 conseillers 
techniques. Deux grands pays Indus
triels. l'Allemagne et l'Italie, n'ont pas 
envoyé dé délégation. 

M. Rlddell a prononcé le discours d'ou
verture d'usage La conférence du travail 
a élu ensuite par acclamations comme 
président. M. Bramsnaes. directeur de la 
Banque Nationale du Danemark, ancien 
ouvrier typographe, ancien ministre des 
Finances. 

Dés le début de la conférence. M Léon 
Jot haux. secrétaire général de la C.O.T , 
représentant ouvrier à la conférence, a 
saisi cette dernière de deux projets de 
résolution : 

Le premier projet a pour but d amé
liorer les conditions du travail dans les 
territoires desquels l'usage de l'opium à 
fumer est permis aux travailleurs. 

Dans son second projet. M. Léon Jou
haux demande a la conférence d'expri
mer le voeu : 

1° Que la S. D. N. convoque au plus 

LA FORMATION DU MINISTÈRE 
. . . . . . . . (SUITE O l LA PREMItnS PAO!) — • — • 

A 17 h. 45, M. Edouard Herrlot, pré
sident de la Chambra, a quitté l'Elysée 
an automobile sans faire aucune décla
ration. 

A 11 Q. 15, M. Léon Mtun arrive a 
l'Elysée, en compagnie da M André 
Magr», secrétaire général civil de la pré
sidence de la République. 

Avant de se rendre à l'Elysée, M. Léon 
Blum avait reçu à son domicile MM. 
Camille Chautemps, Moiiset et Monnet. 

UNE DÉCLARATION 
DE M. LÉON BLUM 

Avant de quitter l'Elysée, à 19 h. 10, 
M Léon Blum a tenu a faire aux Jour
nalistes présents une courte déclaration. 

« Naturellement, leur a-S-U'dlt, la liei 
du gouvernement était 

a-t-tr • 
prête aurait 

ete déplorable qu'elle ne la fut pas. après I 
un si long intewSgne. Je riens de le. | 
communiquer au Président de la Répu
blique, mais je me conformerai à l'usage 
et Je ne la rendrai publique qu'après 
avoir présenté, à SX Albert Lebrun, sass 
collaborateurs et mes collaboratrice» 
Cette présentation doit avoir lieu ee soir 
à 21 heures. Je vous retrouverai ici et 

Oc Tessan, Aubeud, Liautey et Julien, 
tous du Parti Radical Socialiste 

Comme Sous-Secrétaire d'Etat : MM. 
Viénot et Ramadier de 1 union Socialiste 
et Républicaine. 

Les non-parlementaires sont - comme 
Ministre. M. Paul Faure. Secrétaire gé
néral du Parti Socialiste S.F.I.O.. limes 
Jolliot. Curie, Suzanne Lacore et Bruncs-
wlg 

Le Caamet da M. Salen.ro 
Voici la composition du caùlnet de 

M. 8ALENORO. ministre de l'Intérieur : 
Directeur : M. VERLOMME. préfet 

des Landes, qui fut secrétaire général 
du Nord, originaire de Dunkerque ; 
Chef de cabinet : M. DELCOURT. an
cien député. 

UNE IMPORTANTE RÉUNION 
DU BUREAU POLITIQUE 
DU PARTI COMMUNISTE 

Paris, 4 — Le bureau politique du 
parti communiste s'est réuni cet après-
midi, sous la présidence de M. Cachin, 

U GRÈVE 
AU PORT D'ANVERS 

EST GÉNÉRALE 
IDE NOTRE REDACTION SSLOII 

Le port d'Anvers est complètement I 
Immobilisé Non seulement les dockers 
sont en grève, mais toutes les catéeo-1 
ries d'ouvriers du port et notamment les 
ouvriers des « Nations », qui Sont les | 
ouvriers du transport du port, même dee 
ouvrières des fabriques de sacs se sont 
mis en grève 

M. Delettre. ministre du Travail, s'est 
rendu a Anvers et, i 11 h . a tenu une 
réunion de la commiairton paritaire du 
port. Le gouverneur y assistait, ainsi que 
le bourgmestre de la ville et las délégués 
des patrons et des ouvriers. 

L'accord n'a pu se faire. Les patrons 
objectent qu'ils refusent de céder aux 
dockers tant qu'ils n'ont pas repris le 
travail. 

Une nouvelle réunion de cette commis
sion paritaire a eu Heu à 18 n., du soir 

Le ministre espère, cependant, arriver 
à un accord, en raison des conditions du 
contrat collectif signe naguère antre les 
ouvriers du port et les prtrons. 

LE SWEEPSTAKE 
DU GRAND PRIX DE PARIS 

TIRAGE i »4 eu as JUIN »•»• 

Billets en vente à nos guicn.-'.* 
186. rue de Paris, k LILLE 
Le billet entier : 166 ira 
Le dixième de bi l le t— i 11 1rs 
On carnet de 10 dixième? 

du même numéro : IIS 1rs 
Pour les envois par A potio. 

ajouter I francs pour la France . 
4 francs pour 1 étranger 

Des incidents 
Des incidents se sont produits. Les 

ouvriers arrêtent à l'entrée de la ville les 
travailleurs qui veulent se rendre au tra
vail et les refoulent vers la campagne 
Des grévistes ont aussi culbuté deux cha
riots chargés qui revenaient du port. 

Un autre inciaent s'est produit. UD 
seul bateau était charge : le petit uran.v 

pris en plein « travail » par la patr, 
U était alors vingt heures 

> Alors Je me suis vu perdu 
malheur pour elle son revolver s< 
vait S ma portée Je m'en suis empar> 
et Je crois bien avoir tiré deux fo 

• Mme Boèt s'est affaissée et san. 
attendra davantage Je me suis sauv. 
après avoir abandonné l'arme non ion. 
de là. On pourra la retrouver s a 
Indications 

La grande vit 
» Jai alors gagné Lille et sui? 

i immédiatement dans un train BUa 
Paris. 

» Après un séjour dans la Capiu. 
j'ai employé l'argent qui restait à voya
ger. Suoreanvameut j ai vu Le Havre 
Caci. Trouville. Cabourg. Cherbourg ai 
Carentan ou Je me trouvais encorr 
matin. 

«tîJf!i1TrlVïi,îiL.™if*1*e ; ** p*w.',y?nf*' I » Je suis maintenant sans la mu 
K r t £ ? A

, o T £ é , ? p h V ' Q U i . * r«d.de<idre ressource et J'étais venu à Valoa.-
*£JZL ^ ^ t " l , V m J t '^ ï ' t o u . v r l«" ^ns. !'«»«»"• de trouver du travail. tar 
£ ! £ £ • * . Î Ï Ï Ï 2 . . ! * ? , " l * ! ^ , U l ? » - J ^ e vous m'avez arrêté. » 

La s est arrêtée la confession d'. • vaillaient au hangar 17 au chargement. 
Des centaines de grévistes accoururent 
en bicyclette, en criant « RaLs » — C'est 
le mot par lequel Ils désignent les sup-
planteurs — Déjà de jeunes grévistes 

| escaladaient les grilles du hangar et des 
' incidents violents, se seraient produits 

?ntre eux et les supplanteurs si une cin
quantaine de gendarmes n'étalent arri
vés devant les grilles. L'incident n'eut 
pas d'autre suite. 

En ce qui concerne les salaires dont 
nous avons donné les taux hier les gré
vistes font remarquer qui) ne so t éle
vés qu'en apparence, car Ils ne travail
lent que 3 et 4 jours par semaine et ne 
touchent même pas d'indemnité «* chô
mage pour les autres Jours. 

Découpez en 5' page 
- le règlement du -
Grand Concours de 
— la Photographie — 

Un crime mysterieui 
à Cherbourg 

Mais ce n'est pas t e . 
Ua crime mystérieux a et* commi» a 

Cherbourg, tout récemment, alors qu» 
Levasseur s'y trouvait Une femme a r • 
retrouvée étranglée dans un champ vu 
sln de la ville et l'assassin est demeur-
Jusqu'à présent Introuvable 

Questionné au sujet de ces faits. L*-
vaaseur a nié énergiquement. Cette no. 
velie piste parait toutefois fort intére 
santé pour les enquêteurs, le transie-
de Levasseeur à Cherbourg ayant SU 
immédiatement ordonné. 

Hier, à 14 h Su exactement, ceiul-r 
quittait Valogne pour cette ville ou do 
avoir lieu une reconstitution du dranr 

Avant d'être ramené à Lille. Leva-
seur se verra-t-il inculpé de deux asse 

| slnats au lieu d'un T 
4. C 

Mme BRVNSCHWIO 
Sous-Secrétaire d'Etat 

a l'Education Nationale. 

I M. Léo LAGRANGE. Député du Nord, 
I Sous-Secrétaire d'Etat aux Beaux-Arts, 

Sports et Loisirs. 
«f,rViï,*f.î!nïï,*ÏÏ,t î S ï ï n s S f ï ï ï J i * » P u b l i e u " l o n « Procès-verbal dans r ^ o f n f n ^ ministère a ete | l e q u e f u Miue l e gouvernement issu de 
consul ue ». ^ v i c u j i r e d u prom populaire avec M 

Anjonrd'hui, Conseil des Ministres * £ ™S£££%2SF<& 2 ^ 
Répondant à des questions qu'on lui | vemement est assuré de la part du parti 

posait, il dit. encore qu'un Conseil de communiste «du soutien sans éclipse le j — ^ — — 
Cabinet se réunirait demain dans la soi- plus loyal, de sa collaboration la plus ! 
réc à l'Hôtel Matignon et qu'un Conseil étroite, en vue de réaliser le programme , Jean LcvasSCUr. Cfl état d'ivrCSSe 
des ministres aurait lieu samedi matin du Front populaire pour le pain, la paix 
à l'Elysée I et la liberté, dans l'ordre et la tranquil- i 

» . I hté publique ». j 
Le Cabinet SC présenterait Les membres du bureau politique ont 

' approuvé unanimement l'activité des 
élus socialistes et communistes se met- . 
tant a la disposition des ouvriers en ) le croit coupable d un assassinat 

L'ASSASSIN 
DE MONS-EN-BARŒUL 
A ÉTÉ ARRÊTÉ NIER 

A VALOGNE (MANCHE) 

samedi devant les Chambres 

trée. mais 11 y avait toujours habité tôt. après une préparation adéquate, 
auparavant et il entre dans les inten-1 une ou plusieurs conférences où seront 

Il pense également que la transmis
sion des pouvoirs pourrait se faire dès 
demain et que dans l'après-midi de sa
medi, le nouveau ministère se présente
rait devant les Chambres. 

M. Léon Blum rend visite 
anx présidents du Sénat 

et de la Chambre 
Venant de l'Elysée, M. Léon Blum est 

arrivé à 18 h. 20 au Petit Luxembourg 
ou il a rendu visite au président du 
Bénat. L'entretien a dure trente-cinq 
minutes. Le futur président du Conseil 
n'a fait eti partant aucune déclaration. 

Le Bénat est convoque pour après-
demain, samedi, a 16 heures. 

Après sa visite à M. Jeanneney. prési
dent du Sénat. M. Léon Blum s'est 

a confessé son crime 
qui loi rapporta 1.800 francs 

et la gendarmerie locale 

grève. 
Apres avoir entendu un compte rendu 

de la réunion de la délégation des gau
ches, ils ont enregistré avec satisfaction 
la déclaration de M. SALENGRO. selon 

! laquelle ,e nouveau gouvernement va dé-
I poser des projets tels que les travail-
! leurs auront satisfaction 

commis à Cherbourg 

VIOLENT INCENDIE 
DANS UNE FILATURE 

DE ROUBAIX 

Les déxits s'élèvent 1 150.000 fr 
Hier, un peu avant 17 h., dans la ta. 

du quatrième étage de l'usine Mott.-
Bossut. à Rouhalx, en bordure de la rus 
do la Tuilerie, un commencement dlr 

! cendie éc.ata brusquement à un renr -
| deur 
| L'alarme fut rapidement donnée pa
le système avertisseur et les flammt • 

I commencèrent d'être noyées 
; Les pompiers, alertes, furent biento' 
i sur les lieux et une lance fut misé' er 
i action. 
I Le sinistre paraissait maîtrisé, mu: 1 une abondante fumée avait envahi to : 
l'étage et il fallut briser les vitrai 

,hL.as=f*ïï^-=«^-•.¥ ^ i 1 ^ is W ^rspe^ maraîchère de Mons-en-Sarcsul. Mme 
Veuve BOËT. est depuis hier matin en
tre les mains de la Justice. 

Jean Levasseur, c'était bien lui. a été 
Le bureau politique Interviendra aussi | *P5rén ,!,ndé & ! d l * V a l °rne (Manche), 

pour que le prochain gouvernement | " " ^ J 0 ] " d,t ^ f ^ 0 ^ ' ^PT& q u . c i i é t a t 

agisse d'urgence en faveur de la popu 

tlons de M. Herrlot de s'y Installer éga- évoqués tous les problèmes concernant : r e n d u a 1 9 n 4'6 à la présidence de la 
' la monnaie, la production, lé commerce, 
lf peuplement et la colonisation, d'où 
dépendent la paix et la prospérité du 
monde ; 

2 Que dans l'examen de tous les pro
blèmes et dans les solutions qui leur 

i seroat proposées, ne soient. jamais per-

Un conflit entre la majorité 
et la minorité à propos 
de l'élection du bureau 

irtns «le Vnë 1M intérêt» d » travailleurs h A pariir ae si neures. les uouveaux 
Là réunion prévue par l'article a^du ^ t ï e ^ e S p S e t ^ ^ ^ S è l î * ' Ministres arrivent à l'Elysée ; les uns en 

Chambre, où 11 
Edouard Herrlot. 

a conféré avec M. 

règlement de la Chambre pour prépa
rer l'élection du bureau de l'assemblée. 
3ui avait été ajournée hier, s'est tenue 

e nouveau ce matin, à 10 heures, mais 
l'entente n a pu y être réalisée. Comme 
11 était prévu dés hier, c'est sur ia ré-

La composition 
de la délégation française 

Voici quelle est la composition d 
la 

la 
conférence partition des trois postes de questeur ;f1^r

inlaMonaleaSu*'trava\l ~— i. ^^.. . .n«4 .- . . . ™..^,,i. i.»» HitA- m.ern«i.ionaie au travail 
Délègues gouvernementaux : M. Jus

tin Godart. sénateur, ancien ministre : 
M Jules Gautier, président de section 
honoraire au Conseil dEtat. 

Conseillers techniques : M. Charles 
Baron, député ; M Charles Picquenard, 

que le désaccord s'est produit. Les délé
gués des groupes de la majorité qui pré-

M. HERRIOT 377 voix ; M. Xavier | sentaient trois candidats : M Barthe. 
VALLAT 150 divers 8 ' de l'Union socialiste et républicaine. 

M. HERRIOT qui est à son banc, est I questeur sortant ; M. Hubert Bouger, 
salué à deux ou trois reprises par les socialiste S.F I.O.. et M. Perfetti. radl- _ 
acclamations et les applaudissements I cal-socialiste, ont fait part à leurs col-. conseiller d'Etat, directeur du travail au 
des radicaux et de- socialistes et par j lègues de la minorité de leur intention ministère du Travail, membre du Con-
quelques groupes du centre. I de faire créer, dans les huit Jours, un j gey d'administration du bureau interna-

« M RAITF<» rf'atnnfer quatrième poste de questeur, qui serait , tional du travail ; M. le gouverneur 
réservé à leur candidat. M. Tranchand. , Marchand, ancien commissaire au Ca-
de la Oauche démocratique et radicale , tneroun : M. Armand Galllot. Inspecteur 
indépendante. : général des mines, directeur des mines 

Les "représentants de ce groupe (an- a i i Ministère des Travaux publics ; M 
aennement Oauche radicales soutenus ' de Ruffi |le P o n ^ v e ^ v a u d a n mspec-
par ceux des autres formations de la ! te^.r ««neral des mines, directeur du con-

La présentation des Ministres 
au Président de la République 
A partir de 21 heures, les nouveaux I 

voiture, les autres à pied. M. Léon Blum 
arrive accompagné de Mme Lacore et de ! 
M. Bedouce. Passent successivement à 
travers les rangs presses des journalistes 
et photographes : MM. Salengro. Paul 
Faure, Dormoy. Lebas. Daladier. Camil
le Chautemps. Désamaulda, Henri Sel- i 
lierJullen. Pierre Cot, Marius Moutet. 

Ses collaborateurs quittent l'Elysée Le | 
président du Conseil fait connaître offi
ciellement la composition de son cabinet, i 

latlOTl des campagnes et organisera des 
tournées de masse avec les députes d i 
parti. La première tournée aura Heu les 
19. 30 et 21 Juin, dans les Bouches-du-
Rhône. le Var les Alpes-Maritimes, les 
Basses-Alpes, le Vaucluse et le Gard. 

Enfin, le bureau politique a constaté 
avec satisfaction que le Congrès socia
liste a affirme sa volonté de démocra
tiser l'armée, de placer la France au 
premier rane des nations qui visitent la 
paix, de réduire le temps de service, ce 
qui est conforme à la position du parti 
communiste. 
— — — ^ — ^ifc ———•— , 

d'Ivresse, il descendait d'un autocar. 
Nous ne rappellerons pas les faits en- : 

core a la mémoire de tous nos lecteurs 
puisqu'ils se déroulèrent dans la soirée, 
du dimanche 24 mai 

Constatons seulement avec satisfac- i 

sapeurs-pompiers 
avalent quitté les lieux 

Les dégâts couverts par plusie m 
assurances, atteignent le chiffre 
150000 francs. 

UNE DOUBLE ASPHYXIE 
PAR LE GAZ D'ÉCLAIRAGE 

A MARCQ-EN-BARŒUL 
Jeudi, peu après midi, un parent, aine. 

tion que ce crime ne sera pas resté long- (qu'un \Tuein de M. Georges Dua. surprit 
' de ne pas avoir aperçu ce dernier de pu j . 
Ceux jours, essayèrent de penetrer 

temps impuni. 

Un homme ivre C son habitat.on. si.se rue de l'Ermitage 
u , ~ ™.„.s 107, * Marcq-en-BarœuL Ijes portes et 

vJriT , lin' Jt?ud1' i e s ïendsnnes de i fenêtres étant fermées, l'un d'eux mont» 
vaiogne (Manche), voyaient descendre ; sur la toiture et enleva quelques miles, 
enin autocar, venant de Carentan. un ! mur <i»>uu>n/irr «i«.ii«. H>.n. i. .«,.,««,-

U CRISE BELGE 
N'EST PAS ENCORE 

DÉNOUÉE 

M 

e M. Herrlot ayant obtenu la majorité 
des suffrages, je le proclame président 
de la Chambre >. 

De nouveau ies gauches, debout cette 
fais, renouvellent a son adresse leur 
chaleureuse démonstration. 

H est ensuite procédé toujours de 
même manière, a la tr.bune. au scru
tin pour les douze secrétaires. 

CELLE DES VICE-PRÉSIDENTS 
A 19 h. 10. sont donnés les résultats 

des autres scrutins. 
Pour la vice-présidence : votants. 437 . 

suffrages exprimés. 386 : majorité abso
lue. 193 Sont élus 

MM. Albert PAULIN 338 v : MORIN. 
»S7 v.; DtJCOS 329 v DUCLOS 312 v.: 
BAJtETY 368 v ; SOULIER. 365 v. 

c On les a eus ! » clame ironiquement 
quelqu'un à l'extrême gauche. 

CELLE DES SECRÉTAIRES 
Four le secrétariat : votans. 394 : suf

frages exprimés. 363 : majorité absolue. 
177 Sont élus : 

MM. MICHARD-PELISSIER. 330 V. ; 
BLANCHOIN 328 v CHAUSSY 325 v.; 
OROS 325 v ; THULAS. 325 V : René 
ROLLIN 325 v ; DELABIE 324 v : 
RAMETTE 317 v ; Louis MARCEL 
368 v. : GUERIN. 254 v ; DE GRAND 
MAISON. 250 V.. et DE DIESBACH 
S48 voix. 

CELLE DES QUESTEURS 
Pour la questure : votants. 484 : suf

frages exprimés. 474 : majorité absolue. 
138 v Sont élus : 

MM BARTHE. 343 v. ; PERFETT1. 
SU v. : Albert ROUGER 304 v 

Quant k M. TRANCHAND. 11 obtient 
ISS von 

— Le Bureau définitif de la Chambre 
étant élu, ajoute le président, je déclare 
la Chambre constituée Je lui propose 
de se réunir demain, à 16 h., pour l'ins
tallation du nouveau bureau. 

— R la présentation du gouveme-
ment ? questionne M. RAMETTE. 

minorité, ont longuement discuté cette 
suggestion et on déclare en définitive 
ne pouvoir l'accepter, comme contraire 
au règlement qui ne prévoit pas d'ex
ception à la règle de la proportionna
lité, sauf pour le fauteuil présidentiel. 

Sur là proposition de la gauche démo
cratique et radicale indépendante, les 
représentants de la minorité se sont mis 
d'accord, à la fin de la matinée, pour ne 
présenter aucun candidat à toutes les 
fonctions du bureau de la Chambre, si 
*s groupes de gauche continuent à re
fuser d appliquer la règle de la propor
tionnalité à l'élection des questeurs, 
comme le prévoit le règlement A son 
article huit. 

Cs ont également décidé de voter 
blanc dans tous les scrutins et de ne 
revenir sur ces résolutions que si les 
délégués de la :. ajorlté reviennent eux-
mêmes sur celle de maintenir leurs trois 
candidats de gauche à la questure. En 
conséquence, la réunion plénière qui de
vait avoir lieu pour régler le différend 
n'aura probablement pas lieu et la liste 
de la majorité préparée pour laisser 
place à deux vice-présidents de la mino
rité et à quatre secrétaires sera à révi
ser. Aucune autre 1-ste ne lui sera oppo-

Les groupes de la minorité 
sa réuniront ce matin 

Paris, 4. — Les groupes de là mino
rité ont décidé de se réunir demain à la 
Chambre pour examiner les suites à 
donner à l'élection du bureau et aux 
incidents auxquels cette élection a don
ne lieu. La question y sera posée de 
savoir si les vice-présidents et secrétaires 
appartenant à ces groupes et qui ont été 
élus par les seuls suffrages de leurs 
adversaires politiques demeureront en 
fonctions ou démissionneront. 

S inclinant devant la décision com
mune de leur groupe de n'être pas can
didats pour protester contre l'stutude 
des députés de la majorité dans l'élec
tion des questenra, Us avaient formelle-

M. SALI .ES esquisse un geste digno- ment décliné toute candidature et ce 
renée et dit : a La séance est lavée a. I furent les groupes de gauche qui déclde-
rartdls que la grande majorité de l'as- rent de voter quand-même pour eux 

•.rôle du travail des agents de chemin 
de fer au ministère des Travaux publics; 
M Aurlbault. inspecteur divisionnaire 
du travail et de la main-d'œuvre à Pa
ris : Mme Paitre. inspectrice départe
mentale du travail, chargée du contrôle 
dr la première circonscription à Paris ; 
M Desvaux inspecteur départemental 
du travail, chargé d'enquêtes spéciales 
au ministère du Travail : M. Tessler, 
membre du Conseil supérieur du travail; 
M. de PanafieU. secrétaire d'ambassade, 
attaché à la sous-dlrectlon de la Société 
des Nations au ministère des Affaires 
étrangères : M. Oervois. inspecteur divi
sionnaire du travail et dé la main-
d'œuvre à Lille i M. Blum-Plcard. Ingé
nieur en chef des mines au ministère 
des Travaux publics : M. Maurice Bes-
son. chef du bureau au ministère des 
Colonies. 

Délégué patronal : M. Alfred-Lambert 
Rlbot. membre du Conseil d'administra
tion du bureau international du travail. 

Conseillers techniques : MM. Pierre 

LA COMPOSITION POLITIQUE 
DU CABINET 

Le Ministère comprend : 21 Ministres. 
14 Sous-Secrètalres d'Etat et 1 Haut-
Commissaire, soit au total 38 membres, 
qui se répartiraient comme suit : 5 Sé
nateurs, 3 députés et 4 non parlementai
res, dont S femmes. 

Les Sénateurs sont MM-Camllle Chau
temps, Gaanier-Duparc, du (Parti Ra
dical-Socialiste ; Moriset, Henri Sellier. 
Socialistes S.F.I.O.. et Maurice Violette, 
Union Socialiste et républicaine. 

Las députés sont, comme ministres : 
MM. Léon Blum. Vlncent-Auriol, Sa

lengro, Spinasse, Bedouce. Moutet. Jar-
dillier, Monnet. Rivière, Lebas. et, corn-
me Sous-Secrétaires d'Etat, MM. Dor
moy, Blancho, Tasso et Lagrange, tous 
au Parti Socialiste 8.F.I.O. 

Comme Ministres: MM. Daladier, Pier
re Cot. Delbos, Rucart. Jean Zay, Bastld, 

et comme Sous-Secrétaire d'Etat, MM. 
Parent, Roy, Le Neveu, Houy, Pierre 
Wallne, Lacot. 

Délégué ouvrier : M. Léon Jouhaux. 
membre du Conseil d'administration du 
bureau international du travail. 

Conseillers techniques : MM. Raca-
mond. Cordler. Chevaline, Semât, Vigne, 
Vandeputte. 

Vandervelde ira rendre 
sa réponse au Roi 

aujourd'hui jeudi matin 
<D« NOTRE REDACTION BELGE) 

La crise ministérielle n'est pas encore 
dénouée en Belgique. M. Vandervelde 
a continué ses conversations avec de 
nombreuses personnalités de tous les 
parus et aussi avec le président de la 
Ohasnbre de Commerce d'Anvers. M. 
J*ffiant 

L'indication générale reste la même, 
c'est qu'un ministère d'Union Nationale 
est désirable. La difficulté est de savoir 
qui le présidera. Sera-ce M. Van Zeeland 
qui reviendrait sur sa décision de refuser 
de constituer le gouvernement, ou .*vra-
ce M Vandervelde lui-même ? Mais du 
coté catholique, certaines personnalités 
présentent des objections à la présidence 
du gouvernement par un socialiste. 

D'autre part, du côté socialiste même, 
certains députés ont présenté des objec
tions, à la condldature de M Deman 
comme président du Conseil, et préfé
reraient M. Vandervelde. 

Quoiqu'il en soit, après que M Van
dervelde aura reçu aujourd'hui. Jeudi 
matin, M. Max. bourgmestre de Bruxel
les, retour de Paris, il se rendre chez le 
roi pour lui communiquer les résultats 
de son information. 

Comme nous le disions hier, on croit 
bien que l'on marche vers la constitu
tion, la semaine prochaine, d'un gou
vernement Van Zeeland ou d'un gouver
nement Vandervelde. mais U reste à éla
borer aussi le programme du nouveau 
gouvernement. 

LES AVENTURES DE « K1D L'ESPIÈGLE » 

un j pour descendre ensuite dans la maison. 
1 Une forte odeur de gaz se dégageait 
i de la chambre a coucher, ce qui fit sup-
; poser une asphyxie. 

La poLce prévenue se rendit immédut. 
• tement sur les lieux avec la camionnette 
. municipale . M. Desrumaux. commis 
: salre. et les agents Mahieu. secrétaire et 
i Damarez. se firent ouvr j la porte d'èn-
I trée. visitèrent les pièces et découvrirent. 
I enlaces dans leur Ut, M. Oeorges Dua. 
I de national.te belge, corroyeur à la Co-
tonnière de Flves, âge de 64 ans et soi: 
amie. Mme Neveux, née Berthe Dewach-
ter. âgée de 40 ans. ouvrière à la même 

i usine et séparée de son mari. 
Fortement incommodes, les policiers 

ouvrirent portes et fenêtres et fermèrent 
le robinet d'un appareil d'où ht gaz 
s'échappait. 

Les portes ayant été soigneusement 
calfeutrées à l'aide de vieux vêtementt. 
il s'agissait évidemment d'un double sui
cide. De plus, une lettre placée sur la 
table indiquait que les victimes s'étaien-
donné volontairement la mort et dés 
raient être Inhumées dans la même f osst 

Le docteur Depreux mandé téléphor. 
quement. constata que la mort paraissait 
remonter à 48 heures environ. 

Le corps de Mme Neveux fut ensuite 
transporte à la morgue du cimetière du 
bourg. 

LE C.R.C.I.A. A U PRÉFECTURE 
Les membres du Comité du Nord du 

C.R.C.I.A. ont été reçus Jeudi matin, par 
i M Fernand Caries, préfet du Nord. IL--

Jean LEVASSEUM étaient conduits par M. Louii Sculfor. 
I leur président. La délégation était com-

lndividu dont l'état d'ivresse n'était que ! P°sé de iMM. Plouvier et Oolmant. vice-
trop manifeste. ' Présidents : Borset, secrétaire général : 

Comme 11 se trouvait sans aucun pa- 5o r c h:,e*' L u c * s . Dépres. membres du 
pler et refusait de décliner son Identité, Conseil de direction : Maerten. secré-
on l'emmena L'Interrogatoire ne donna taire administrati:. 
pas le moindre résultat , A j 1 »"» <*« c e t t * réunion, le oommu-

Là-bas... l'adjudant de gendarmerie ^ « « S ? v , ^ ^ s
0 " . î w e n v o ? f U , 

connaissait sorT métier. H laissa lhom-1, ^ . ^ " ' Î S î l v Q
rf

ui t %',!£,?" ^if&i* 

^ ^ S Z J ^ S S S ^ ^ S ^ I i ^ S n T a m 1 ?netirêMOdeuleN0arre? îl 
^SSSnvS Ï S f f ^ Ï Ï r E s t - n » souligné que la collatooratlor. 

recouvre tous ses | interrégionale était entrée dans une 
phase active grâce aux efforts déployée 
par l'Association des Maires du Nord et 
de l'Est et par le e Comité d'Action •éco
nomique et sociales s ( C A N E ) 

» En sa qualité de commissaire géné
ral de la future « Exposition du Progrès 
social dans les Régions Libérées » qu. 
aura lieu à Lille en 1938. M Sculfor 
déclara qu'il fallait attendre beaucoup 
d« cette grande œuvre dont lldés ne-
qult dans le cabinet de M. Amène 
OulUon, et li remercia M. Fernand Csrle* 
d'avoir souscrit d'emblée au projet dont 
son prédécesseur avait iwmenoé l'étu
de s. 

Ajoutons que M. Fernand Caries a 
salué les membres du Comité du CR.C 
I.A., se déclarant heureux de rencon-
,£ÏL.£n .*"* .,de" hommes de bonne 
volonté, travaillant pour le bien com
mun. 

ne lui fit subir un second interrogatoire 
que lorsqu'il eut 
esprits. 

La perspicacité d'un gendarme 
Dans l'intervalle, le perspicace adju

dant avait consulté les fiches circulaires 
et trouvé le signalement de Jean Levas
seur, signalement correspondant exacte
ment à celui de l'Individu. 

Levasseur. car c'était bien lui. recon
nut d'abord qu'il était originaire du 
Nord. L'adjudant prit son temps. On 
causa et l'on finit par évoquer certain 
crime récent commis à Mons-en*Bar«sul. 

Levasseur perdit contenance, se vit 
perdu et finalement avoua. 

La confession 
En substance, Levasseur déclara : 
c J'étais seulement depuis quittas 

Jours au service de Mme Veuve Boèt, 
à Mons-en-Barœul, lorsque J'ai fait le 
c coup ». Je compris très vite que cette 
dame possédait d'importantes économies 
et profitais d'un dimanche — le 34 mai 
— où elle s'était rendue à teee, cher, ses 
grands-parents pour dérober son ar
gent. 

» Comme J'étais occupe à faire l'tn-
ventaire.dee meubles et que J'avais déjà 
trouvé environ 1.800 francs, Je fus sur-
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